
Mégalo night 2011 

Cette course est inscrite tous les ans sur le calendrier du RAVPAVI. Même si la période est plus 

propice au repos, il ya toujours quelques irréductibles pour aller se geler les miches toute la nuit dans 

le massif forestier d’Azay le rideau. 

Sur le circuit dracula on retrouve Sebos et Sam. Sur le cendrillon : le team 85, et Steph M avec magic 

Fab. 

En ce qui nous concerne sur le Dracula, les organisateurs nous annoncent une distance totale de 

54km, avec 9 postes sur le prologue urbain et 61 sur le massif. Cette année il y a vraiment de belles 

équipes au départ avec les COTS, Ville la Grand, XTTR, les Broons et malgré nos belles perfs ces 

dernières années, on se place parmi les outsiders avec des équipes comme sud loire et les 

échappées. 

La tactique : 

Sebos s’est rassuré sur son orientation lors de la manche régional de CO à Poitiers et s’entraine 

régulièrement sur notre nouveau terrain de jeu à Aizenay. Il sera donc l’orienteur principal. Pour moi 

c’est différent ; je n’ai toujours pas repris les entrainements du a une tendinite récalcitrante et mes 

entrainement CO se limite a la carto. Cependant, le profile de course ne m’effraie pas, je vais prendre 

le doigt et ferais les attaques de postes. 

La course : 

Cette année dame nature nous gâte : pas de neige, ni de pluie et les températures sont assez douce. 

22h00 et c’est parti pour le prologue dans CHEILLE. Sebos hésite 30s avant de se lancer. Ce type de 

prologue permet d’étaler les équipes car des le 3
ème

 poste, les attaques sont différentes. Sebos pour 

une fois est plutôt cool et emmène un petit rythme. A noter une magnifique sortie de poste avec un 

360° autour d’une maison. 200 m avant l’arrivée on croise David Barranger qui part sur le circuit 

foret. Ça met Sebos en ébullition. Il choppe les cartes, un coup d’œil vite fait il me donne mon jeu de 

cartes. Pas de traçage et on part au nord, de toutes façon, je n’ai pas le choix ! Je regarde ma montre 

22h10. Objectif être vers 2h00 du mat au bout de la carte. 

1ére partie : 

Je profite des longues liaisons pour regarder les cartes : peu de postes sur les cartes 3 et 4. Va falloir 

être fort physiquement pour assurer les liaisons sur de bons rythmes. Pas de souci sur les 2 postes 

ign. On attaque le massif, sebos n’est pas sur de l’attaque et se retrouve trop au nord sur le chemin. 

Une 1
ère

 attaque foirée mais on trouve rapidement le poste. On décide d’assurer notre bonne vielle 

tactique qui consiste à assurer les distances avec des points précis. C’est un peu plus long en termes 

de distance mais ça marche et nous permet de garder un rythme de croisière. On voit XTTR sur le 

205. Arriver a la clôture, on ne trouve pas. On jardine tous ensemble quand sebos décide de 

remonter la clôture, elle était 150m plus haut, donc mal placé sur la carte. En sortie de 206 sebos 

décide de faire 233 et 234 au sud de la route. Je suis perplexe, mais on y va quand même. On 



enchaine plutôt bien et surtout sans erreur. En sortie de 214, on ne sait pas trop comment attaquer 

le 212, je prends les initiatives.  Je sors trop au nord  et me retrouve sur le layon plus au dessus. Je ne 

comprends pas la carte et heureusement sebos nous recale et m’arrête dans mon erreur. Sur le coup, 

j’ai eut du mal à analyser mon erreur. 

On part pour faire 215-217-220. En sortie de 215, Sebos veut descendre prendre la grappe 216-219-

218 avant l’enchainement de la 3
ème

 carte. Cette fois je ne suis pas des tous d’accord et lui faits 

savoir. Il essaie de me convaincre en m’expliquant que le retour sera plus facile, mais je ne vois pas 

l’intérêt de se faire une liaison de 1 km pour revenir au point de jonction ! Cette fois il m’écoute ! Les 

liaisons sont longues maintenant, mais on est encore bien physiquement. On double XTTR, on a 2 

postes de plus qu’eux, mais sur le poste 257, on se trompe bêtement a l’azimut, on comprend notre 

erreur quand a notre attaque on ne trouve pas de fossé. Retour en arrière et nouvelle attaque. Ce 

sont de petites erreurs qui coutent cher à la fin. La 4
ème

 carte, très frustrant car seulement 5 postes et 

des liaisons monstrueuses. Ça fout le moral par terre. Sebos commence à avoir mal au bide. C’est 

vraiment à ce moment qu’il faut gérer. Après l’interminable liaison 256-252, en sortie de 252, on 

tombe sur une clôture infranchissable. Cet endroit de la carte n’est pas du tous a jours. En attaque de 

la 253, on croise les COTS, je fais le point. Il est 2h15. Comme on est sur le retour, on est pas mal, 

bien qu’ils aient 3 postes de plus que nous. On galère dans le 2 et une fois de plus notre sortie est 

galère et on se retrouve bien plus au nord en limite 2 et 0. On change notre attaque en prenant la 

route, mais on se rallonge… On revient sur la 3
ème

 carte et au point de liaison on ne comprend pas ! 

Sur la carte du orange et on est dans du vert. Bon, pourtant on est sur de nous. A l’attaque de la 251, 

c’est du vert partout, donc on décide de faire un azimut distance sans se soucier des verts. Je 

m’enfonce, je cherche, mais que dalle et de plus la végétation basse est bien dense. Bref je suis 

perdu. Sebos lit mieux la carte que moi et nous recale, il trouve le poste et nous sort de cette mouise. 

Les kilomètres commencent à se faire sentir, on va moins vite et moi je commence à piocher un peu. 

Sebos veut  me faire attaquer la 259 dans le vert 2, c’est galère. Je n’y vois rien et me casse la gueule 

sans arrêt, je finis enfin par trouver la falaise et on sort par le 0. On commence à croiser pas mal 

d’équipe. Encore 2 longues liaisons pour sortir de la 3
ème

 carte. Cette fois je suis dans le dur, mon 

manque d’entrainement se fait sentir, sebos m’encourage. Je lui explique que je ne suis pas homme a 

lâcher l’affaire comme ça. En sortie de 262, on tombe sur un portail et on entre dans une usine et 

que nenni sur la carte… on trouve un passage pour éviter l’escalade. Je regarde ma montre : 45mn 

pour 4 postes, cette 3
ème

 carte aura vraiment été galère. Je donne comme objectif d’être avant 4 

heures au ravito. On retrouve notre grappe de balises que sebos voulaient faire à l’aller. Elle apporte 

de nouveau son lot d’interrogation, mais qui a eut raison ? bien sur c’est moi… pas de soucie majeur 

sauf sur la sortie de 219 ou on galère dans la végétation basse.  

2
ème

 partie : 

On arrive au ravito à 3h52, une bonne soupe bien chaude, on change les piles et c’est reparti. On 

apprend que Ville la grand à abandonner suite a un matériel d’éclairage défectueux. Ce petit repos 

m’aura fait du bien et je repars avec une sensation de fraicheur. Objectif 2h30maxi pour finir. La 239 

nous obligent à une longue liaison mais le reste se passe bien et le choix de sebos de prendre 234-

233 à l’aller se révèle judicieux car il nous évite une très longue liaison. On rattrape une équipe en 

sortie de 231. On se déconcentre et on loupe notre point d’attaque. Sebos m’envoie sur 229 que je 

ne trouve pas. On se recale au carrefour piste-layon et sebos décide de faire 228 pour se rassurer. Ok 

je trouve le poste mais il faut revenir faire 230-229. Une grossière erreur qui nous coute de longues 



minutes et quoi de plus frustrant que de revenir sur un poste déjà validé. Dernière carte, enfin. Sur 

l’attaque de la 225, sebos m’arrête sur mon attaque, car il pense que j’ai dépassé, je l’écoute et suis 

ses consignes, on jardine et en revenant sur mon attaque je trouve le poste qui étaient quelques 

dizaines de mètres plus haut. Encore une fois on sort mal, et en voulant assurer par le chemin, on 

rajoute de la distance. Un gros manque de confiance sur une liaison pourtant facile. Et puis arrive la 

dernière grappe de balises. Gros dilemme entre nous, comment faire. Moi je pars sur 248-49-41-43-

40-44-42. Sebos, lui, veut faire : 249-41-40-43-48-44-42. On discute longuement, trop longuement. 

Ce qui nous met le doute et chacun est d’accord, mais avec lui-même. Je peste mais lui donne 

raison : faut bien avancer. Dans ce cas la, ce n’est pas bon d’être 2 orienteurs et avoir 2 cartes, car 

souvent les avis divergent. En tant qu’orienteur principal, j’aurai du le laisser maitre de ces choix. 

C’est une erreur de ma part d’être intervenu dans son choix. On fait quand même des liaisons 

propres. Je prends l’initiative sur la sortie de poste 244 et me plante a l’azimut. On sort dans le 3. 

Sebos râle. A ce moment, je me fais tous petit. 1h30 pour faire 11 postes, c’est trop et on arrive à la 

salle à 6h42. Nous sommes la 3
ème

 équipe arrivée derrière les COTS et les frères BAILLY qui pointent 

6mn devant nous.  

Conclusion : 

 On est content de nous, on réalise une belle perf en améliorant nos temps par rapport aux années 

passés. On fait 3 grosses erreurs qui coutent chère en termes de mn mais le reste fut tous de même 

assez propres. Cependant, il faut qu’on travaille les sorties de postes. Certainement un manque de 

concentration. Notre entente est bonne, même si on a tendance a trop discuter les choix de l’autre 

(surtout moi). Sur ce type de course il faut laisser faire l’orienteur principal et le second termine les 

attaques. Peut être que nous aurions du tracer notre parcours avant ? En tous cas, c’est encore un 

podium sur cette course qui nous réussit bien. Grosse perf de frangins BAILLY, même si on connait 

leur qualité d’orienteur, ils ont également bien progressé physiquement, bravo a eux. Le niveau des 

orienteurs vendéens augmentent. 2 équipes vendéennes sur le podium d’une course aussi relevée, 

c’est vraiment bien.  


